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Si vous démissionnez, ou si vous êtes licencié, vous devez quitter la caisse de 
pension auprès de laquelle vous étiez affilié. Vous disposez alors d’un délai 
limité pour faire transférer votre avoir de prévoyance professionnelle vers la 
caisse de pension de votre nouvel employeur, ou à défaut, vers la solution de li-
bre passage de votre choix. Et si vous n’informiez pas la caisse de pension de 
votre employeur précédent des modalités de transfert de votre avoir, votre 
prestation (de libre passage) serait par défaut versée, au plus tôt après  
six mois, à la Fondation institution supplétive. Or, aujourd’hui, cette fondation 
ne rémunère pas, ou quasiment pas, les avoirs de libre passage qui lui sont  
confiés. 
Lors d’une situation de libre passage, vous avez  concrètement le choix entre 
trois solutions: d’abord la police de libre passage, qui englobe des prestations 
d’assurance décès et éventuellement d’invalidité. Une deuxième solution est le 
compte de libre passage « rémunéré », au taux d’intérêt « évolutif » proposé par 
les fondations de libre passage. Enfin, certaines fondations offrent une troi-
sième possibilité, celle d’investir sa propre fortune de prévoyance profession-
nelle sur les marchés financiers en choisissant l’allocation d’actifs. Cette dernière 
approche permet de bénéficier à moyen/long terme de perspectives de rende-
ment plus élevées qu’avec un simple compte de libre passage rémunéré aux (très 
faibles) taux d’intérêt actuels. 
Certaines institutions proposent actuellement entre 0,05% et 0,6% de taux 
d’intérêt annuel garanti, dans le cadre de leurs polices de libre passage. En 
comparaison, certains comptes bancaires de libre passage annoncent un taux 
d’intérêt annuel pouvant aller jusqu’à 0,2%… Si l’horizon de placement est 
court, quelques mois par exemple, l’enjeu du rendement est limité. En revan-
che, s’il est question de laisser votre avoir de libre passage quelques années en 
dehors d’une caisse de pension, sa rémunération devient primordiale. Chacun 
doit avoir à l’esprit que l’effet des intérêts composés est fondamental dans le 
processus de capitalisation en vue de la retraite. Le capital devrait idéalement 
continuer à générer les intérêts qu’il produisait dans la caisse de pension, lors-
que vous étiez salariés (disons en moyenne 2% par an, par exemple, et pas dix 
fois moins…). 
Il est possible de placer son avoir de libre passage sur les marchés financiers, en 
choisissant une stratégie d’investissement conforme à son profil d’investis-
seur et à son horizon de placement. Avec cet avantage que l’on peut percevoir 
l’intégralité du rendement réel, moins des frais clairement définis.  
En termes de fiscalité, précisons que l’avoir de libre passage bénéficie d’une 
imposition inexistante pendant la durée de détention, et jusqu’à 70 ans au 
plus tard. Dans le canton de Vaud notamment, lorsque l’on retire son avoir 
d’une fondation de libre passage sous la forme d’un capital, l’impôt sur la pres-
tation de sortie est calculé séparément des autres revenus, à taux réduit.
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Cours sans garantie

données SIX Financial Information

DEVISES BILLETS

CHANGE achat vente achat vente
avec CHF 1

j’achète

                OR                          ARGENT                    PLATINE 

MÉTAUX achat vente achat vente achat vente

MARCHÉ SUISSE (COURS EN CHF)
SMI  préc. haut bas
        (52 semaines)

   AUTRES           préc.       haut          bas
   VALEURS (52 semaines)

MARCHÉS ÉTRANGERS
  préc. haut bas

(52 semaines)
  préc. haut bas
 (52 semaines)

Cours sans garantie               P = action au porteur              N = Action nominative 
BJ = bon de jouissance           d = cours demandé                 o = cours offert

Euro (1) 1.0235 1.0555 1.0075 1.0715 0.933 EUR

Dollar US (1) 0.905 0.936 0.8785 0.9625 1.039 USD

Livre sterling (1) 1.1925 1.2395 1.137 1.295 0.772 GBP

Dollar canadien (1) 0.699 0.722 0.666 0.755 1.325 CAD

Yens (100) 0.7975 0.8255 0.763 0.86 116.279 JPY

Cour. suédoises (100) 10.116 10.016 9.2 10.9 9.174 SEK

Cour. norvégie. (100) 10.167 10.163 9.25 11.1 9.009 NOK

Dollar australien (1) 0.64 0.669 0.614 0.695 1.439 AUD

 Once/USD 1794.7 1796.7 22.31 22.36 929 939

 Kg/CHF 52867 53367 653.1 668.1 27270 28020

 Vreneli 20.- 303 340 - - - -

ABB Ltd N 33.41 34.14 34.79 24.92
Alcon AG N 78.04 78.40 78.74 50.06
CS Group N 8.43 8.69 13.50 8.32
Geberit N 721.20 717.00 780.00 528.60
Givaudan N 4774.00 4770.00 4858.00 3401.00
Holcim N 44.20 44.99 58.46 43.18
Logitech N 74.76 76.60 124.90 70.78
Lonza N 752.20 748.00 785.40 516.20
Nestlé N 127.26 127.34 127.70 95.00
Novartis N 78.61 79.80 86.92 73.01
Partners Group N 1430.00 1466.00 1667.00 1035.50
Richemont P 131.55 131.30 146.10 78.98
Roche BJ 374.75 378.90 380.40 293.05
SGS N 2927.00 2968.00 3030.00 2595.00
Sika P 367.00 369.50 385.00 236.80
Swiss Life N 539.80 554.80 559.80 402.50
Swiss Re N 87.04 89.66 94.96 77.26
Swisscom N 514.40 518.00 562.40 456.30
UBS Group N 15.79 16.14 17.03 12.52
Zurich FS N 387.20 391.80 415.10 352.80

Alpiq Holding 70.00 70.00 83.00 63.00
BCGE 167.00 167.00 172.50 152.50
BCV 68.30 68.50 101.60 67.30
Bobst 80.60 80.25 91.40 52.25
Clariant 18.39 18.83 20.10 16.93
Grp Minoteries 408.00 406.00 448.00 308.00
Julius Baer N 57.74 58.74 67.50 51.08
Kudelski 3.43 3.42 5.21 3.33
Logitech 74.76 76.60 124.90 70.78
OC Oerlikon 8.95 9.09 11.29 8.83
Pargesa 80.90 80.80 83.00 40.00
Rom. Energie 1365.00 1360.00 1425.00 1090.00
Schweiter 1314.00 1334.00 1690.00 1274.00
Straumann 1814.50 1821.00 2108.00 970.00
Swatch Grp 51.10 51.80 64.30 45.68
Swissquote 186.80 191.20 212.50 87.00
Valiant 86.30 87.40 103.40 84.50
Vaudoise Ass. 430.00 430.00 502.00 416.00
Vetropack 55.50 55.70 64.90 53.00
Vifor Pharma N 162.50 159.70 163.00 102.30

Autodesk ($) 272.28 277.65 344.39 245.06
Baxter ($) 82.33 83.63 88.31 73.13
Celgene ($) 108.24 108.13 110.69 63.19
Fiat Chrysler (€) 15.78 16.43 18.71 10.67
Johnson & J. ($) 167.96 168.23 179.91 151.47
Kering (€) 689.80 695.90 798.00 513.30

L.V.M.H (€) 699.00 713.30 741.60 489.05
Movado ($) 127.95 127.93 127.94 114.19
Nexans (€) 81.85 83.70 92.7 59.4
Philip Morris($) 91.92 93.45 106.50 78.34
Stryker ($) 245.36 251.22 281.12 220.90
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L
es manifestations de  
mécontentement se 
succèdent en Turquie. 
Depuis la fin novem-

bre, pas un jour, ou presque, 
sans un rassemblement contre 
la politique économique du 
gouvernement, et plus particu-
lièrement celle du président Re-
cep Tayip Erdogan. Pourtant, le 
pays est en croissance (+2,7% au 
dernier trimestre), profitant de 
la reprise mondiale postpandé-
mique. Le chômage est en 
baisse, même si le niveau reste 
élevé à 11,2%. 
Mais les prix ne cessent de mon-
ter, mettant les budgets des mé-
nages sous pression. L’inflation, 
en novembre, atteignait 21,3% 
sur un an, un chiffre qui n’avait 
pas été vu depuis plusieurs an-
nées. Pire, elle s’accélère. Au dé-
but de l’année, la hausse des 
prix du panier de la ménagère se 
limitait encore à 15% sur un an, 
un chiffre déjà considérable, qui 
exigeait des mesures drastiques 
pour enrayer le phénomène. Or, 
le gouvernement Erdogan a fait 
tout le contraire. 
La hausse des prix était entraî-
née depuis plusieurs années 
par les trop grandes facilités de 
crédit permises par des taux 
d’intérêt trop bas. Consciente 
du problème, la Banque cen-
trale turque a relevé à plusieurs 
reprises son taux directeur 
pour le porter au niveau strato-
sphérique de 24% en 2018, cau-
sant la fureur du président. Ce 
dernier redoutait, non sans rai-
son, qu’un tel loyer de l’argent 
n’entraîne le pays dans la réces-
sion, ce qui accroîtrait le chô-
mage, et donc le mécontente-
ment populaire, ce qui mettrait 
sa réélection en péril. 

Pompier pyromane 
Recep Tayyip Erdogan pensait 
résoudre le problème en limo-
geant le gouverneur de la ban-
que centrale. En novembre 
2020, il obtient le renvoi du titu-
laire, Murat Usyal, pour le rem-
placer par un ancien ministre 
des Finances, Naci Agbal, suppo-
sé plus à son écoute. Cependant, 

ce dernier ne suit pas les injonc-
tions présidentielles de baisse 
des taux. Il finit par se faire ren-
voyer à son tour en mars der-
nier pour être remplacé par  
Sahap Kavcioglu, un professeur 
de finance qui prétend que ce 
sont les taux d’intérêt élevés qui 

stimulent l’inflation, au con-
traire de ce que professent tou-
tes les doctrines économiques 
et des décennies d’expérience 
de politique monétaire dans le 
monde entier. Sous sa direction, 
la Banque centrale turque a 
donc fait à nouveau baisser les 
taux d’intérêt… faisant encore 
plus monter les prix. 
Les décisions de cette banque 
centrale ont aussi accéléré la 
chute de la monnaie, la livre. 
Face au dollar et à l’euro, elle a 
perdu environ la moitié de sa 
valeur depuis le début de l’an-

née, passant de 8 livres pour un 
dollar en janvier à 16 livres 
cette fin d’année. Les visiteurs 
étrangers se réjouissent de va-
cances moins chères, les expor-
tateurs peuvent aussi en profi-
ter. Mais les importations 
renchérissent, accélérant en-
core l’inflation. Le pays s’est en-
gagé dans une spirale très dan-
gereuse où la hausse des prix 
fait baisser la monnaie, qui ali-
mente la hausse des prix, qui ac-
célère la chute de la monnaie… 
Elle a des conséquences très 
concrètes: les salaires ne sui-
vent pas la hausse des prix, ce 
qui appauvrit les ménages et 
rend les fins de mois difficiles. 
Elle crée des pénuries de diver-
ses sortes, notamment de médi-
caments: grande productrice de 
génériques, l’industrie pharma-
ceutique se fournit à l’étranger 
pour les principes actifs, qu’elle 
doit payer en devises fortes (dol-
lars ou euros). Or, les prix de 
vente, dans le pays, sont libellés 
en livres. Et il est impossible de 
les ajuster aux taux de change 
car ils sont régulés. Les fabri-
cants préfèrent, dans ces condi-
tions, limiter leur approvision-
nement au marché intérieur. 
De même, les entreprises expor-
tatrices ne profitent pas beau-

coup de la chute de la monnaie 
nationale. Intégrées dans la 
chaîne de valeur mondiale, elles 
se fournissent à l’étranger, à des 
prix libellés en devises. Il leur 
est donc très difficile de réper-
cuter la chute de la monnaie 
turque sur leurs prix à l’expor-
tation. Pour le moment, l’éco-
nomie poursuit sa croissance, 
mais celle-ci n’est pas stimulée 
par la chute de la monnaie. 

Réformateur réformé 
Lors de sa première élection en 
2001, Recep Tayip Erdogan 
était vu comme le réformateur 
de l’économie turque, la-
quelle, avec un PIB de 720 mil-
liards de dollars l’an dernier, 
est similaire par sa taille à celle 
de la Suisse (dans un pays dix 
fois plus peuplé). Effective-
ment, les dix premières an-
nées de sa présidence ont vu 
une hausse de la prospérité. 
Mais à force d’autoritarisme 
et de décisions arbitraires, ce-
lui que les Turcs nomment «le 
Sultan» est en train de défaire 
près de deux décennies d’ac-
quis. Un nombre grandissant 
de ses concitoyens n’atten-
dent désormais plus que les 
élections, prévues en 2023, 
pour lui ordonner de partir.

La Turquie dans une 
dangereuse spirale

Monnaie en chute libre, médicaments introuvables, prix en 
hausse, manifestations… La situation se déteriore en Turquie, mettant 
le président Erdogan en danger à la veille des élections de juin 2023.

CRISE

Une femme tient des dollars américains alors qu’elle change des livres turques dans un bureau de change 
à Istanbul. KEYSTONE

PAR YVES GENIER

Les salaires ne suivent pas  
la hausse des prix, ce qui  

appauvrit les ménages  
et rend les fins de mois  

difficiles. 

WEF DE DAVOS  

Nouvelle  
annulation  
face au danger 
d’omicron 

Le Forum économique mondial (WEF), 
qui devait se réunir du 17 au 21 janvier 
à Davos, en Suisse, «est reporté» à 
cause de la propagation du variant 
omicron. La réunion doit maintenant se 
tenir «au début de l’été», ont précisé les 
organisateurs. En janvier 2021, le WEF avait déjà 
abandonné les neiges de Davos au profit d’un 
format complètement virtuel.  

Le WEF a néanmoins décidé d’organiser une 
série de sessions en ligne intitulées «l’Etat du 
monde», qui doivent permettre «de formuler 
des solutions pour les problèmes les plus 
urgents dans le monde». Le Forum de Davos 

était longtemps considéré comme l’ultime 
lieu de rencontre entre milieux 

d’affaires et responsables politiques 
ou de la société civile. Les 
présidents et chefs de 
gouvernement s’y bousculaient et 

s’y mêlaient aux grands patrons de 
toute la planète ainsi qu’à de 

nombreuses stars. Klaus Schwab (PHOTO 

KEYSTONE), le fondateur et président du WEF, 
veut encore croire que même en ligne, il peut 
faire avancer les choses. ATS

EN 
BREF

 
TIMBRES 
TRANSITOIRES 
Des timbres d’une valeur de  
5, 10 et 20 centimes sont  
disponibles depuis hier au 
guichet de la poste. Ils ont été 
émis en prévision de l’aug-
mentation du prix des lettres, 
de 10 ct. pour le courrier A 
(1 fr.10 nouveau tarif) et de 
5 ct. pour le courrier B (90 ct.), 
effective dès janvier. ATS

POSTE


